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Mention spéciale à ma Rainbow Girl adorée qui m’a inspirée cette histoire
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Chapitre 1
En martelant le sol avec ses talons, Piper regagna son bureau. Sa réunion avait encore tourné court.
Martin Hopkins était l’homme le plus imbuvable qu’elle ait jamais rencontré, et malheureusement, il fallait qu’il soit son patron. Depuis leur première rencontre, ils n’arrivaient jamais à avoir une discussion sereine. Toute tentative tournait inévitablement à l’affrontement, ne manquant pas de mettre l’ensemble de leurs collaborateurs mal à l’aise.
Elle posa ses dossiers bruyamment, puis soupira en voyant la grimace de sa secrétaire dans l’entrebâillement de la porte.
– Soit tu es furieuse parce que tu n’as pas eu ton café ce matin, ce dont je doute fortement, soit notre patron vénéré t’a encore mise hors de toi.
Piper leva les yeux au ciel alors qu’Eva s’avançait, bras croisés, qu’elle vide son sac.
– Hopkins t’a rendue folle.
– Ce type est un goujat doublé d’un misogyne ! claqua-t-elle en colère. Je ne sais même pas comment il a pu arriver à ce poste. Il ne sait même pas envoyer un mail !
Eva constata que cette fois, Piper était vraiment touchée. Les choses avaient dû aller loin.
– Avoir son nom en toutes lettres sur la façade aide beaucoup, tu sais.
Dans un rire sans joie, Piper hocha la tête, consciente qu’Eva disait vrai.
– Ce type est beau comme un Dieu, mais froid comme la pierre. Tout est gâché dès qu’il ouvre la bouche. Il se sert des gens et les jette quand ils lui sont inutiles, balaya sa secrétaire et amie d’une main. Ne te focalise pas sur lui, tu es la meilleure dans ton domaine.
– Je n’ai pas le choix, Eva ! C’est mon patron, que veux-tu que je fasse ? Je ne vais pas me rabaisser à le séduire pour qu’il signe mon idée !
Piper se figea et se retint de pousser un cri d’horreur.
Martin Hopkins se tenait à quelques mètres, adossé à l’encadrement de la porte, amusé par leur conversation.
– Je vous rassure, Mlle Perkins, je ne céderai jamais à ce genre de pratique, dit-il avec calme.
Il se redressa et fit quelques pas dans le bureau.
– Nous n’avons pas terminé notre conversation.
Hopkins n’était pas réputé pour son sang-froid, il n’était pas rare qu’il vire quelqu’un juste parce qu’il ne l’aimait pas. Malgré la panique évidente de Piper, Eva préféra quitter discrètement la pièce.
Alors qu’elle reculait à petits pas, Martin l’arrêta d’une voix mielleuse.
– Eva, je vous remercie pour le portrait dressé.
Il fit une pause et se tourna vers elle.
– Il est toujours intéressant de savoir ce que mes employés pensent de moi. Ceci dit, n’oubliez pas de qui vous parlez. D’autres se sont retrouvés au chômage pour moins que ça.
Il la fixa durement avant de reporter son attention sur sa nouvelle directrice.
– Nous n’avons pas terminé notre conversation, reprit-il platement, ce qui contrastait avec son humeur. Je n’ai pas pour habitude que mes employés me parlent de cette façon et encore moins devant une salle bondée.
– La discussion est close, rétorqua Piper. Je n’ai pas non plus pour habitude d’être traitée de la sorte, M. Hopkins. Je suis à la tête de votre service de recherches appliquées. Il serait temps de comprendre que je suis capable de prendre des décisions.
– Je n’ai que faire de froisser votre égo de femme de tête. Si je vous suis dans votre délire, Hop Tech va perdre des millions de dollars. Mes décisions ne tournent pas autour de vous, c’est simplement du bon sens… dont apparemment vous semblez dépourvu.
Un petit sourire ironique releva le coin de ses lèvres.
Piper eut un mouvement de recul. De tout ce qu’il avait pu lui reprocher, c’était la cerise sur le gâteau. Il ne la considérait pas, pire il la traitait d’idiote.
Elle éclata nerveusement de rire. Major de sa promotion au MIT, elle avait eu l’embarras du choix pour son premier job. Les plus grandes entreprises du pays avaient reconnu ses compétences. Martin Hopkins n’allait pas lui expliquer les règles du marché informatique.
– Qu’est-ce que vous y connaissez !? répliqua-t-elle en colère. Pour rappel, si je ne vous avais pas expliqué comment fonctionne notre programme interne, vous seriez encore en train de chercher ! Permettez-moi de douter sincèrement de vos qualifications en nouvelles technologies.
Elle arbora un petit sourire également, sachant parfaitement qu’elle l’exaspérait un peu plus.
Martin fut vexé, mais n’en montra rien.
Il prit une profonde inspiration pour se calmer les nerfs. Il ne pouvait pas se permettre de perdre son meilleur élément, simplement parce qu’elle lui tapait sur le système. Elle était compétente et la meilleure dans son domaine. Son cursus était impressionnant, raison pour laquelle il avait fait des pieds et des mains pour l’embaucher à sa sortie universitaire. Son caractère difficile affectionnait particulièrement le conflit, mais depuis son embauche, Hop Tech était sur le devant de la scène et envié de tous ses concurrents.
– Je ne répondrai pas à cette énième attaque, Mlle Perkins. Rappelez-vous que c’est moi le patron. C’est moi qui décide. Votre idée n’est pas retenue, je vous souhaite une bonne journée.
Il quitta son bureau, heureux d’avoir une fois de plus réussi à l’agacer.
Piper resta un long moment à pester contre Martin Hopkins.
Il était le pire patron possible : hautain, imbus de sa personne et détestable. Pour parfaire son portrait, il ne se gênait pas pour faire savoir son avis bien tranché sur les femmes et leur place dans l’entreprise.
Malheureusement, Piper n’avait pas d’autre choix que de rester et de subir. Son contrat lui imposait, sans ambiguïté, de rester cinq ans chez Hop Tech avant de pouvoir postuler ailleurs. En d’autres termes, elle n’avait pas fini de subir la mauvaise humeur d’Hopkins.
Recrutée à peine sa dernière année universitaire entamée, Piper réalisait son rêve en accédant à un poste aussi important à vingt-cinq ans. Hop Tech était une vitrine pour son avenir et une opportunité qu’elle ne pouvait pas laisser passer. Si la condition était de supporter un patron tyrannique, elle s’y pliait.
Simplement, travailler sous tension commençait à avoir raison de sa bonne humeur. De moins en moins patiente, elle franchissait souvent une ligne qu’elle savait dangereuse. Défier Martin Hopkins signifiait jouer avec le feu.
Après une profonde inspiration, elle fit quelques pas dans son bureau, histoire de se calmer complètement. Elle s’arrêta devant sa fenêtre et contempla Chicago. Elle avait toujours adoré cette ville et quand l’opportunité d’y travailler s’était présentée, elle n’avait pas hésité.
Ses parents espéraient la voir rentrer au Kansas après ses études, mais sa vie était ailleurs que dans une petite ville d’un état du Mid-West.
La sonnerie de son téléphone la sortit de ses pensées.
Son visage s’illumina à la vue du message de son prétendant mystère. Elle le lut avec attention et, après une vague hésitation, pianota une réponse rapide.
Adieu Martin Hopkins et sa mauvaise humeur !


Chapitre 2
Martin tenta de se calmer en retrouvant le chemin de son bureau. Il passa en trombe devant sa secrétaire et claqua sa porte pour se diriger vers la baie vitrée et sa vue imprenable sur Chicago.
Il soupira profondément, ce paysage lui rappelait à quel point son père avait tout sacrifié pour bâtir cette entreprise en partant de rien, sa famille y compris.
– À te voir la réunion s’est mal passé ?
Il se retourna pour faire face à Pamela, sa fidèle secrétaire. Il hocha la tête et se dirigea vers son bureau pour se remettre au travail.
– Comme tu peux le constater, Mlle Perkins a encore eu raison de mes nerfs, ironisa-t-il en saisissant un dossier.
Pamela rigola doucement et se posa face à lui. Elle attendit qu’il se calme un peu avant de poursuivre :
– Tu ne devrais pas t’énerver comme ça Martin. Ça ne donne pas une bonne image et honnêtement je doute que la situation se règle si vous montez tous les deux sur vos grands chevaux à chaque fois.
Cette réflexion fit bondir Martin qui faillit éclater de rire, comment pouvait-elle lui donner ce conseil ?
Elle connaissait Piper Perkins et son caractère difficile.
Cette femme l’exaspérait avec son comportement de vierge effarouchée. Il avait l’impression de l’offusquer à chaque parole et cela contribuait à leur relation tendue. Il faisait des efforts depuis le début, mais à voir sa repartie et son tempérament de feu, il avait abandonné.
– Je te rappelle que je suis le patron de cette boîte et qu’elle me doit un minimum de respect, mais surtout elle doit se plier à mes décisions. Ce qui pour l’instant semble lui poser problème.
Il entretenait une image d’homme froid et intransigeant depuis qu’il avait pris les rênes de l’entreprise à la mort de ses parents. Tout le monde le pensait insensible et surtout peu apte à diriger une société aussi prestigieuse et renommée que Hop Tech. Il ne pouvait blâmer personne, ses frasques avaient alimenté les journaux à scandales durant sa jeunesse dissolue.
Il avait été propulsé à la tête de l’entreprise à vingt-deux ans à peine et avait appris sur le tas. Il avait alors amèrement regretté de ne pas avoir suivi ses cours universitaires et d’avoir pris par-dessus la jambe les conseils de son père. Il avait travaillé plus que les autres, n’avait pas compté ses heures et s’était armé de patience pour connaître les rouages et les codes de ce monde pour s’imposer.
Sa victoire avait été complète quand l’entreprise s’était retrouvée introduite en bourse.
– Je reconnais qu’elle a un caractère de feu, continua Pamela. Mais cette tension perpétuelle n’est bonne pour personne, tu devrais quand même tempérer tout ça.
Martin haussa un sourcil.
Pamela était à ses côtés depuis le début, elle l’avait toujours guidé et aidé. Il avait une confiance aveugle en elle et en ses conseils souvent éclairés.
Seulement à cet instant il doutait fortement.
– Tu penses que c’est à moi de tempérer, alors que c’est elle qui commence toujours les hostilités ? Je ne sais même pas pourquoi j’ai voulu l’embaucher, si j’avais su à quoi je m’exposais…
Il prit une profonde inspiration et fit quelques pas pour se détendre. Il ne comprenait pas pourquoi cette femme le mettait au défi sans arrêt et sur n’importe quel sujet.
Pamela avait raison, c’était épuisant et néfaste pour l’entreprise.
Cette tension permanente le ramenait à la bataille menée pour s’imposer, à quel point ça avait été difficile et combien il avait été fatigué de toute cette colère et de ce combat.
C’est ce qu’il ressentait à chaque fois que Piper Perkins le défiait.
– C’est toi le patron et même si elle doit se ranger à tes décisions, tu peux essayer d’y mettre les formes et tenter d’être un peu plus… humain.
– Humain ? s’étonna Martin en haussant un sourcil.
– Oui tu sais cette émotion où tu ne prends pas les gens pour des moins que rien, se moqua presque Pamela.
Martin éclata de rire et se tourna vers elle.
– Je veux bien essayer, mais je ne suis pas certain que Piper Perkins soit disposée à déposer les armes. Elle a du caractère et me rappelle…
– Non Martin, elle n’est pas comme elle. April est une femme mal intentionnée, en aucun cas Piper ne lui ressemble. À peine physiquement et encore.
Elle leva les yeux au ciel et le rejoignit.
– Répètes après moi… Piper Perkins n’est pas April.
Martin la regarda en rigolant et secoua la tête, heureux de l’avoir à ses côtés pour lui faire relativiser les choses et dédramatiser les situations.
– OK, je vais tenter de les dissocier.
Ils rigolèrent et Martin fut dérangé par son portable, il le saisit et vit une notification de Blind Dates. Pamela visa son écran et lui fit un clin d’œil avant d’ajouter :
– Je te laisse, tente de te détendre.
Elle fit un signe de tête vers son téléphone et Martin s’empressa d’ouvrir son message une fois seul. Il le parcourut en vitesse, un énorme sourire illumina son visage.
Bonjour,
Voilà quelques semaines à présent que vous communiquez avec votre prétendante et si comme nous l’espérons les choses se passent bien, nous vous proposons une nouvelle étape.
Que diriez-vous d’une petite conversation par écran interposé ?
Mais comme nous ne faisons rien comme tout le monde, un filtre sera apposé sur vos visages respectifs afin que le principe de cette découverte soit respecté jusqu’au moment de la révélation.
Si vous êtes intéressé connectez-vous sur notre application et commencez de suite une conversation avec l’élue de votre cœur !
À bientôt en espérant vous voir pour la prochaine étape.

Il resta un long moment à fixer son écran, nerveux. Quand il avait cédé à la pression de son meilleur ami pour s’inscrire sur sa nouvelle application de rencontres, il n’avait jamais imaginé y rencontrer une femme susceptible de lui convenir.
Il avait conscience de n’attirer que des femmes qui ne s’intéressaient qu’à l’homme public et non à celui qui se cachait derrière le costume. Il voulait une histoire vraie, mais pour un homme comme lui, difficile de rencontrer quelqu’un de sincère.
Randall lui avait alors vanté les mérites de son site de rencontres et Martin y avait vu une solution à son célibat. Là où les sites traditionnels misaient sur le physique, ce dernier misait sur la personnalité. Pas de photos à peine quelques informations renseignées, le choix d’un pseudonyme et un questionnaire pour apprendre à se découvrir pas à pas.
Une rencontre originale qui ne mettait aucune pression.
Pour lui qui voulait une rencontre simple et sincère, Blind Dates était la solution.
Il hésitait, cela faisait des semaines qu’il conversait avec son inconnue et il avait peur de perdre tout le mystère en acceptant cette conversation.
Il soupira et se pinça les lèvres ne sachant pas quoi faire, s’il acceptait il s’engageait à aller plus loin et il se demanda s’il était réellement prêt.
Son hésitation dura quelques secondes avant de se rappeler soudainement pour quelles raisons il s’était inscrit.
Il envoya un message à sa prétendante espérant qu’elle aussi accepte cette invitation. La réponse ne se fit pas attendre et c’est avec un énorme sourire et Piper Perkins très loin de ses pensées qu’il se remit au travail.


Chapitre 3
Soulagée d’être à la fin de sa journée, Piper passa la porte de son appartement. Elle jeta ses talons dans le coin de son entrée et se déshabilla tout en marchant pour atteindre sa salle de bains et plonger dans un bain chaud. Elle avait besoin de se détendre après une journée aussi stressante.
Martin Hopkins l’avait encore réprimandée, en plus de l’exaspérer il était tout ce qu’elle détestait.
Il avait un physique de mannequin et n’hésitait pas à jouer de son sourire ravageur pour espérer arriver à ses fins. Il ne passait pas inaperçu avec sa grande taille et sa carrure imposante. Même avec ses stilettos de dix centimètres, il était encore plus grand qu’elle. Ses cheveux bruns et son regard bleu azur lui donnaient un air mystérieux qui devait plaire.
Sa liste de conquêtes devait être longue comme le bras.
Piper se demandait ce qu’il avait pu vivre pour être si hautain et intransigeant. Comme tout le monde, elle connaissait l’histoire de son ascension et de sa jeunesse un peu décousue, mais cela ne justifiait pas sa froideur et son arrogance.
Elle haussa les épaules souhaitant vraiment se détendre et éloigner son patron de ses pensées.
C’est avec bonheur qu’elle plongea dans son bain. Elle se recouvrit de mousse et ferma les yeux en pensant à ce message qu’elle avait reçu un peu plus tôt. Un timide sourire fleurit sur ses lèvres et son cœur s’emballa sous le message de son prétendant.
En s’inscrivant sur Blind Dates, elle n’avait jamais imaginé rencontrer un homme qui coche autant dans de case dans la liste de son homme parfait.
Celui avec qui elle conversait depuis quelques semaines était attentif, gentil, intelligent, compatissant, drôle, humain, la perle rare en d’autres termes.
Elle réalisa qu’elle avait bien changé depuis qu’elle échangeait avec ce Rainbow Man. Elle ne croyait plus en l’amour et se méfiait de tous les hommes en général, mais il avait apaisé ses craintes et ses angoisses avec sa sincérité et son honnêteté.
Il lui avait révélé ne pas être un habitué de ce genre de rencontre, mais qu’il tentait une ultime chose avant de laisser la vie décider pour lui. Elle avait apprécié cette honnêteté et s’en était suivi une conversation fluide et légère sur leur vie et leurs espoirs à trouver la bonne personne.
Sa vie sentimentale était un vrai désert, sans être un bourreau des cœurs, le peu d’histoires qu’elle avait eues ne l’avaient jamais pleinement satisfaite. Il manquait toujours le petit truc, la petite étincelle qui lui faisait dire qu’elle avait trouvé l’homme avec qui elle pouvait envisager l’avenir.
Elle avait grandi dans une famille aimante, entourée de ses parents qui s’étaient rencontrés au lycée et qui depuis vivaient un amour sans nuages. Leur histoire la faisait rêver et elle ne pensait pas demander l’impossible à vouloir vivre la même chose.
Depuis son arrivée à Chicago elle n’avait rencontré personne se consacrant uniquement à son travail chez Hop Tech. Son patron s’immisça dans sa réflexion et elle le balaya en pensant à cet homme rencontré sur cette application de rencontres.
Quand Eva lui avait expliqué le principe de rencontrer le prince charmant sans le voir concrètement, elle avait cru à une blague. Mais en y regardant de plus près Blind Dates était la solution à son célibat, elle ne se mettait pas de pression et rencontrait d’abord une personnalité sans se laisser aveugler par un physique avantageux.
Les consignes étaient simples, se découvrir, se confier sur sa vie mais sans trop en dévoiler afin de ne pas divulguer son identité avant la révélation, étape ultime de ce parcours.
Autrement dit ne pas parler de son travail, de son physique et des endroits que l’on fréquentait.
Elle s’était laissée séduire par le concept original et s’était inscrite.
Elle avait passé un long moment à renseigner des critères et s’était vite rendu compte que l’homme qu’elle cherchait n’existait pas.
Personne ne pouvait être un homme dans la trentaine, sportif mais aimant la farniente, adorant passer de bons moments en famille et ayant de l’ambition sans pour autant balayer tout le monde sur son passage.
Elle avait reçu plusieurs messages auxquels elle n’avait pas donné suite, jusqu’aux quelques lignes de son mystérieux prétendant. Il avait amorcé la conversation avec une banalité effrayante, le distinguant des autres.
Voilà presque un mois à présent qu’ils se parlaient presque tous les jours et leurs messages étaient devenus un rituel dans leur soirée. Elle ne savait pas grand-chose de lui, mais du peu qu’il lui avait dit, il avait un poste important dans une entreprise réputée et était sous pression la plupart du temps. Il ne s’était pas étalé sur le sujet, mais lui avait confié être seul au monde, ses parents étaient morts, lui restait juste une sœur qui habitait en Europe.
En résumé sa vie était aussi désertique que la sienne, et c’était certainement ce qui les avait rapproché sans qu’ils s’en rendent compte.
Elle finit par sortir de son bain et enfila son peignoir douillet avant de chercher dans sa penderie la tenue parfaite. Elle hésita un moment avant de se décider pour un jean foncé et un top à rayures multicolores se sentant à l’aise. C’était ce qu’elle était et n’avait pas l’intention de changer. Elle fila en cuisine se préparer un thé et prit place derrière son écran pour vérifier ses mails. Elle en jeta une bonne partie à la corbeille avant de regarder en vitesse sa boîte professionnelle levant les yeux au ciel sous son incapacité à ne pas savoir dire stop.
– Si maman me voyait, je passerais un sale quart d’heure, rigola-t-elle.
Sa mère ne manquerait pas de lui faire remarquer que son patron ne méritait pas le quart de son dévouement.
– Et tu aurais raison maman, mais HopTech ne se limite pas à Martin Hopkins dieu merci. Et voilà que je parle encore toute seule, soupira-t-elle. Elle prit une gorgée de son thé bouillant et ajouta :
– Il est vraiment temps que je me trouve quelqu’un et que ce genre de conversation soit à double sens, si je ne veux pas finir complètement folle.
Elle reprit une gorgée de son thé et soupira bruyamment, angoissée de son rendez-vous avec son prétendant. Elle avait un temps hésité à dire oui, mais l’envie de le voir et d’entendre sa voix avait été la plus forte. Elle adorait le mystère entourant cette rencontre, mais avait peur que de lever un bout du voile, ternisse cette relation atypique.
Elle s’était confiée à Eva et son amie avait explosé de rire sous son hésitation lui expliquant qu’elle ne risquait rien. Au pire elle ne ressentait plus ce petit quelque chose et passait au suivant. Piper avait levé les yeux au ciel, Eva ne s’encombrait jamais de détail de ce genre.
Elle était une jeune femme libérée qui assumait sa sexualité un peu débridée et frivole. Elle ne s’en cachait pas et ne se gênait pour lui donner tous les détails. Piper était loin d’être prude, mais elle estimait que certaines choses devaient rester personnelles : comme les prouesses sexuelles des différents hommes qui pouvaient traverser la vie de son amie.
– Ok Piper…, se motiva-t-elle. Tu ne stresses pas, c’est juste une vidéo comme tu en fais des dizaines avec ta mère chaque semaine.
Elle grimaça espérant que cette vidéo ne tournerait pas sur les trois chiens de ses parents et la dernière lubie de madame Thomson leur voisine.
– Apparemment mon Rainbow Man a quand même plus de conversation.
Elle n’eut pas le temps de réfléchir plus longtemps que son écran sonna un appel vidéo. Elle prit une profonde inspiration et cliqua sur l’icône de l’application. Une fenêtre s’ouvrît et elle découvrit un visage recouvert d’un énorme arc-en-ciel.
Elle éclata de rire toute nervosité envolée.


Chapitre 4
Un verre de vin à la main, Martin s’installa devant son ordinateur. Il adorait le vin et particulièrement le vin rouge et les grands crus. Une des seules choses que lui avait transmises son père avant sa disparition. Ils avaient cette passion commune et depuis quand il buvait un verre, ses pensées se dirigeaient vers Peter Hopkins.
Martin n’avait pas toujours été tendre avec ses parents et principalement avec son père, lui faisant payer ses multiples aventures qui s’étalaient dans la presse à scandales. Il avait compris très jeune que le mariage de ses parents n’était pas un mariage d’amour, mais de convenance. Sa sœur et lui avaient été des accidents de parcours plutôt que des enfants désirés et attendus, marquant leur enfance et forgeant l’adolescent rebelle qu’il avait été.
Il soupira déçu de ne pas être proche de la seule famille qui lui restait. Seules cinq années le séparaient de sa sœur, mais ils n’avaient jamais réussi à créer une complicité. Même la mort de leurs parents ne les avait pas rapprochés, au contraire elle avait creusé un fossé encore plus grand et c’est d’un simple SMS que Thea lui avait appris son départ.
– Pas de pensées négatives ce soir mon gars, se motiva-t-il en prenant une gorgée de son verre.
Il visa sa montre et s’aperçut avec une angoisse mêlée d’une excitation que l’heure de son rendez-vous approchait. Il se connecta sur le site et lança une conversation vidéo. Les sonneries s’égrènent avant de voir apparaître une licorne qui prit tout l’écran. Il éclata de rire et à entendre le rire de sa prétendante il devait avoir sur le visage un arc-en-ciel.
– J’avoue que je ne pensais pas rencontrer une licorne un jour, lança-t-il en rigolant encore. Mais je suis plutôt heureux.
– Moi aussi. Mais une question, est-ce normal que ta voix soit robotisée ou c’est chez moi qu’il y a un souci ?
– Non c’est pareil ici ! confirma Martin. Le site a vraiment pensé à tout. Impossible d’apercevoir quelque chose de l’autre.
Il la vit acquiescer avec un sourire et observa un peu plus son écran pour tenter de voir ses yeux ou ses lèvres ainsi que quelques traits de son visage, mais impossible.
L’image était transformée de façon à ce qu’il ne puisse pas la voir correctement et le cas échéant, la reconnaître. C’était troublant mais en même temps grisant et si au début l’idée de ne pas savoir à quoi ressemblait sa prétendante l’avait déstabilisé, à présent il était satisfait. C’était une autre façon de rencontrer sa moitié et de ne pas se baser uniquement sur le physique, il rencontrait en premier lieu une psychologie et un mental. Ce qu’il avait découvert de sa Unicorn Girl depuis le début lui plaisait énormément.
– Y a quelqu’un !?
Piper le ramena à la réalité.
– Oui ! Désolé j’étais dans mes pensées, rigola-t-il nerveux. Je t’avoue que je suis un peu dépassé par tout ça.
Piper se cala sur son siège et soupira longuement, ressentant la même chose. Elle était excitée comme jamais, mais une peur irrationnelle s’emparait d’elle dès qu’une nouvelle étape se profilait.
Comme cette rencontre virtuelle.
– C’est pareil pour moi, confirma-t-elle d’une petite voix. Quand je me suis inscrite je n’attendais à rien, puis un certain Rainbow Man est arrivé pour renverser toutes mes certitudes sur ce genre de site, éclata-t-elle de rire.
Martin rigola à son tour et soupira tendrement, il adorait l’entendre rire. Il s’était imaginé sa voix et son timbre, mais même cette voix robotisée ne lui déplaisait pas.
– D’ailleurs question indiscrète… pourquoi ce pseudo ? demanda-t-elle sérieuse tout à coup.
– Je ne suis pas doué pour trouver ce genre de truc et un arc-en-ciel s’est formé dans le ciel au moment de l’inscription, j’y ai vu un signe.
Piper resta silencieuse et sentit une flopée de frissons la parcourir n’ayant pas anticipé cette réponse. Elle se pencha vers l’écran et tenta d’apercevoir son visage, un détail qui pourrait l’aiguiller sur un physique ou une caractéristique, mais elle ne distingua rien.
– Tu es un rêveur en plus d’être un homme actif, se moqua-t-elle gentiment. Je note.
Martin éclata de rire et fut heureux de pouvoir enfin échanger en vrai. Cela donnait une autre dimension à cette rencontre virtuelle et sur le peu qu’ils échangeaient, la même plénitude l’enveloppait que lors de leurs conversations écrites.
Un humour à toute épreuve et un petit grain de folie qui lui plaisait énormément.
Sa vie était millimétrée et triste, il avait besoin d’un souffle nouveau et d’une partenaire qui pourrait le dérider un peu.
Il pouffa légèrement au souvenir des paroles de son meilleur ami, lui expliquant qu’il avait bien besoin qu’une femme mette sens dessus dessous sa vie afin qu’il retrouve un peu de légèreté.
– Rêveur est un bien grand mot, disons que j’essaie de sortir de ma zone de confort.
– Rêveur je rajoute ça sur ma liste de qualité, rigola-t-elle.
– Ta liste de qualité… sérieusement ?
Piper éclata de rire et reprit son sérieux.
– Non je te taquine.
– OK, je note aussi ce trait de caractère chez toi, s’amusa Martin à son tour.
Le silence se fit et Piper finit par rire doucement, gênée de la douceur de son ton. Malgré sa voix déformée, elle le sentait attentif et doux. Des papillons s’affolèrent dans son ventre et une douce chaleur la réchauffa.
– À part le sport quelle passion t’anime ?
Elle mit fin au silence en lui posant la première question qui lui passait par la tête. Après une courte réflexion Martin répondit à cette demande plutôt précise. Il n’avait pas de passion à proprement parler, mais plutôt des centres d’intérêt variés qui changeaient selon son humeur.
– J’adore le cinéma. Je peux passer des heures devant un écran à regarder un film que j’ai déjà vu cent fois.
– Moi aussi ! s’exclama Piper. Ça nous fait un point commun. Et quoi d’autre ? Attends… tu es fan de rock alternatif, mais tu écoutes en même temps du classique et tu adores les films d’auteur et lire pendant des heures au soleil et…
Martin éclata de rire à son enthousiasme, elle n’arrêtait pas de parler et d’imaginer des tas de choses à son sujet.
Il adorait ça.
Son cœur battait la chamade et il remercia son meilleur ami d’avoir eu la bonne idée en créant ce site de rencontres. Jusqu’à présent l’expérience était concluante et il espérait bien qu’elle se terminerait de la meilleure façon possible.


Chapitre 5
La conversation se poursuivait tranquillement et Piper se confia sur son angoisse de cette vidéo et à quel point elle avait hésité à accepter ce rendez-vous virtuel.
– J’étais certaine que de te voir, enfin si on veut… rigola-t-elle à l’arc-en-ciel qu’elle avait face à elle. Allait enlever une part de mystère à ce qui m’arrive.
– Mais…, poursuivit Martin.
– … mais pas du tout. Je dirais même que ça rajoute encore un peu de mystère.
– Je suis plutôt d’accord, soupira-t-il en posant ses coudes sur son bureau. As-tu une idée de la suite ?
– Non, je me laisse porter. Je suppose qu’on ne va pas tarder à se rencontrer pour de vrai.
Martin sentit son cœur s’accélérer à cette phrase.
La rencontrer pour de vrai.
Cette possibilité il l’avait espérée en s’inscrivant sur Blind Dates, mais il n’avait jamais pensé y arriver. Quand il avait commencé à regarder les profils des prétendantes, personne ne l’avait interpellé sauf cette Unicorn Girl. Elle avait été la seule à le faire réagir et il s’était retrouvé nerveux avant d’envoyer son message. Lui le bourreau des cœurs de Chicago, celui à qui la presse avait prêté plus de conquêtes que d’étoiles dans le ciel.
Cet homme-là, avait été nerveux d’envoyer un simple message à une inconnue.
Il avait nerveusement attendu sa réponse en voyageant encore un peu sur le site. Elle avait été aussi simple que son message et ils avaient commencé à converser sur le chat. Ce rendez-vous lui permettait d’oublier la pression qu’il avait sur les épaules et de finir sa journée sur une note positive.
Cette réflexion le ramena à Piper Perkins et à leur altercation de ce matin.
– Tu imagines quoi pour la suite ?
Martin sursauta à cette voix robotisée et rigola doucement.
– Tu n’écoutais pas ?
– Euh si… pour répondre à ta question je pense que le voile ne sera pas levé de sitôt.
Il grimaça réalisant qu’il n’était pas vraiment pressé de découvrir sa prétendante. Il adorait également le mystère qui entourait cette rencontre et avait peur de la déception.
– Cependant j’imagine bien une activité en extérieur, ne me demande pas pourquoi ni comment, mais d’après ce que j’ai pu lire c’est le parcours.
– Eh bien ça va être sympa de dîner ou de faire quelque chose les yeux bandés… quoique pour certaines personnes les yeux bandés peuvent s’avèrent un vrai jeu, lança Piper d’une voix lointaine sans réaliser la portée de ses paroles.
Martin éclata de rire et fixa son écran tentant d’apercevoir son visage. Il adorait son humour ainsi que sa légèreté, à l’écrit elle était pétrie d’humour, mais en vrai c’était encore mieux.
– Désolée, rattrapa-t-elle en se pinçant les lèvres. Ma bouche parle avant que mon cerveau ne réalise qu’il ne devrait pas la laisser faire.
– C’est rien, j’aime beaucoup ton humour et je suis plutôt d’accord avec toi sur ce sujet. Mais on va déjà commencer par un truc normal avant de jouer avec les yeux bandés, lança-t-il lui aussi sur un ton léger.
Il réalisa à son tour la portée de sa réflexion et le double sens de ses paroles.
Quel idiot ! Lui qui ne voulait pas passer pour un type prêt à la mettre dans son lit, venait de faire exactement le contraire.
Le silence se fit un instant avant que Piper n’explose de rire pour cacher sa gêne à s’imaginer avec son prétendant dans une position plutôt intime. Son cœur s’accéléra à nouveau et des papillons flottèrent dans son ventre, sous l’émotion qu’elle ressentait à cet instant.
– Je suis désolé. Je suis un idiot, ma réflexion était déplacée et je t’ai mise mal à l’aise. Ce n’était pas mon intention, s’empressa-t-il d’ajouter avant qu’elle se fasse des idées.
– Non ce n’est rien. C’est moi qui ai commencé et je n’ai pas mal pris ta réflexion… on va mettre ça sur le compte de notre extrême nervosité et passer à autre chose.
– OK.
Martin la vit pencher la tête sur le côté et l’imaginait en train de se mordre les lèvres.
– Sinon… tu es de Chicago ?
Martin saisit le premier sujet qui lui passa par la tête ne voulant pas que cette gêne perdure. Il ne voulait pas que sa prétendante pense qu’il ne cherchait qu’une histoire sans lendemain, alors que son souhait était une vraie relation avec l’espoir de fonder une famille.
Il l’entendait parler mais ses paroles n’atteignaient pas son cerveau embrumé par sa maladresse.
Envouté par sa voix robotisée, Martin finit par retrouver ses esprits et écouta impatient d’en connaître davantage.
– Non du Kansas. Une vraie fille de la campagne avec tout ce que ça comporte. Pourquoi ?
– Je sais pas, j’avais imaginé que tu étais originaire de l’Illinois.
Elle fronça les sourcils ne comprenant pas.
– C’est-à-dire ?
– J’avais l’impression que tu avais toujours habitée ici, mais c’est idiot en fait, rigola-t-il nerveux.
– J’ai quitté le Kansas très tôt et j’ai fait mes études à Boston. J’avais une idée bien précise de ce que je voulais faire et il était hors de question que je végète dans une petite ville.
– Tu as de l’ambition, constata Martin impressionné. Et j’aime beaucoup.
Piper se sentit rougir à ce compliment et fut rassurée de constater que son prétendant comprenait sa démarche. La plupart des gens la voyaient comme une carriériste, alors qu’elle voulait simplement réussir sa vie et faire un métier qui la passionnait.
C’était ce qu’elle avait trouvé chez Hop Tech même si Martin Hopkins lui menait la vie dure. Elle grimaça à cette pensée et le chassa immédiatement.
– Je suis heureuse que tu comprennes. Mes racines sont là-bas, mais ma vie est ailleurs. Chicago a été une évidence ne me demande pas pourquoi ! éclata-t-elle de rire. Je crois que j’aime la proximité des grands lacs… ça me rappelle ma campagne.
Martin se laissa porter par cette douceur et cette sincérité désarmante, en apprendre plus sur sa Unicorn Girl était un vrai plaisir.


Chapitre 6
La journée s’annonçait fantastique, Piper avait passé toute sa soirée avec son prétendant. Ils avaient parlé des heures durant de tout et de rien, de ce qu’ils aspiraient pour la suite et avaient émis des suppositions pour la prochaine étape.
Elle était étonnée de la facilité avec laquelle ses barrières étaient tombées, ne se posant pas de question et se laissant complètement aller, ce qui relevait de l’exploit.
Elle n’était pas ce qu’on appelait un boute-en-train et se retrouvait la plupart du temps celle qui ramenait les copines après une soirée arrosée. Elle avait du mal à se laisser aller, mais se sentait différente lorsqu’elle conversait avec son prétendant. Il la libérait en quelque sorte du carcan dans lequel elle s’était enfermée.
L’image de femme sérieuse et coincée lui collait à la peau et Blind Dates lui permettait de montrer une autre facette de sa personnalité. Celle qu’elle exposait très peu, voire pas du tout.
Elle foula le sol de son bureau un sourire aux lèvres, impatiente de raconter cette soirée plutôt surréaliste à Eva. Elle posa ses affaires et fut déçue de l’absence de son amie. Elle haussa les épaules et se mit au travail, la réunion de la veille ayant été écourtée, elle se doutait bien que Martin Hopkins n’en resterait pas là.
Elle ouvrit son ordinateur et fut submergée de mails, soupirant profondément. Elle les étudia et décida de commencer par les plus simples. Cela lui prit un temps fou et elle réalisa qu’Eva n’était toujours pas arrivée. Son inquiétude grandit à voir l’heure, elle saisit son portable quand des talons se firent entendre et ce qu’elle reconnut un bâillement passer sa porte.
Elle regarda son amie avec un léger sourire et fut rassurée de la voir, Eva était une constante dans sa vie depuis son arrivée à Chicago et elle n’imaginait plus sa vie au bureau sans elle.
Elles s’étaient rencontrées un soir dans leur épicerie de quartier entre le lait et les céréales et s’étaient de suite liées d’amitié. Quand Piper avait dû constituer son équipe, c’est sans hésitation qu’elle lui avait proposé le poste de secrétaire. En plus de la sortir d’une situation inconfortable, Eva apportait une légèreté qui lui manquait et la déridait quand les choses semblaient compliquées ou inextricables.
Elle était l’épaule sur qui se reposer, mais surtout elles affrontaient ensemble la mauvaise humeur de Martin Hopkins.
– Je vois que la nuit a été courte.
Piper se leva et lui tendit une tasse de café.
– N’en prends pas une habitude.
Eva haussa les épaules et saisit la tasse avec bonheur.
– Merci, tu n’as pas idée à quel point ma nuit a été… intense.
Elle prit place sur le fauteuil et bailla une nouvelle fois.
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